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> �DONNEZ-NOUS VOTRE OPINION SUR LA PRODUCTIVITÉ 
Comparée aux autres productions de votre exploitation, diriez-vous qu’en betterave  
les gains de productivité sont :

> �PARTAGEZ VOTRE EXPÉRIENCE SUR LA PRODUCTIVITÉ
Parmi les actions suivantes, lesquelles d’après vous sont les plus « payantes » pour votre 
exploitation en termes de gains de productivité ?

> �Réduire les intrants

La fertilisation est apportée totalement en organique et pilotée par reliquats sortie hiver. Les semis 
sont réalisés à 112 000 graines /ha (bas pour la champagne). Le désherbage base  BTGV est réalisé 
en trois passages et un anti graminées et est complété par deux binages. Le gain est de l’ordre de 
100 euros de l’hectare. 
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> ���Revoir les pratiques agronomiques

L’exploitation est conduite en non labour depuis 20 ans. Travail du sol superficiel avec mulchage des 
couverts. Associé dans un élevage de porcs et une installation de méthanisation, je conduis toute la 
sole avec des apports de matières organiques ; cette fertilisation est pilotée par des outils (reliquats 
entrée et sortie hiver, pesée colzas, gpn sur blés…) et des couverts sont implantés systématique-
ment. Je constate une baisse du poste fertilisation d’environ 8000 euros et un prix constant de la 
fertilisation.

> ���Travailler en commun

Tout est partagé au sein d’une CUMA, dont je suis président, et qui permet de gérer le matériel et 
le travail en commun : tracteurs, travail du sol, semis et  récolte ; pulvérisation en copropriété. Cette 
organisation permet d’utiliser du matériel récent et bien équipé (autoguidage, variation continue ...) 
pour un coût raisonnable.

> ���Réduire les charges fixes

Le partage du matériel me permet de réduire les charges fixes.

> LES GAINS DE PRODUCTIVITÉ ET LES AVANTAGES NON FINANCIERS
Les actions que vous avez menées pour faire progresser la productivité bettera-
vière au sein de votre exploitation ont-elles eu des effets bénéfiques autres que les 
gains économiques ?

Les apports annuels de matière organique, les couverts systématiques, le non labour et le travail 
superficiel ont fait évoluer les sols de façon très positive (davantage de matière organique, une bonne 
structure, une activité des micro-organismes et vers de terre ...). Ceux-ci résistent mieux aux aléas 
climatiques (sec ou excès d’eau ).

En voulant faire progresser la productivité, on se remet en question et j’ai pris l’option depuis quelques 
temps d’expérimenter des conduites nouvelles plus économes. Je suis acteur de l’évolution de notre 
métier. Je participe ainsi à des groupes de travail et d’expérimentations avec nos organismes tel le 
projet  AUTO’N sur la champagne crayeuse. 

> LA PLACE DE LA BETTERAVE DANS VOTRE EXPLOITATION
Occupe-t-elle une place à part ?
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Pourquoi ?
Oui, c’est une culture qui nécessite une conduite particulière ainsi que du matériel spécifique pour 
sa récolte. Elle permet de sécuriser la marge de l’exploitation.

Oui Non

RETOUR

https://deleplanque-preference.fr/bernardbouilliard

